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REIGLEMENT, 

> 

ôclettres  patentes , por- 
tant que  les  Concef- 
fios  des  Fontaines  par- 
ticulières fe  prendront 
dans  les  referuoirs  pu- 
blics, par  bafsinets  fe- 
parez,  & non  ailleurs. 


A PARIS. 

Chez  P ierre  Roc oll et, Imprimeur 
Libraire  de  la  Mai  Ton  de  Ville , tenant 
fa  boutique  au  Palais,  i6i%. 


De  par  les  Preuoft  des 
Marchands , ôc  Efche- 

uins  delà  ville  de  Paris. 

• ^ 

Ev  par  nous  noftre  Ordon- 
nance du  ^ Septenibre  der- 
nier 5 addreflante  à Auguftin 
, des  œuures,  garde  & ayant 

charge  des  Fontaines  de  ladite  Ville, 

A ij 


Guillain 


pour  par  luy  fe  tranfporter  ès  lieux  & 
places  de  noftre  Dame  des  Champs, 
faux-bourg  S.  Jacques , Porte  S,  Michel, 
près  fain£l  Cofme,  S.  Benoift,  proche  le 
puits  & carrefour  faindic  Gcncuiefue, 
croix  des  Carmes,  rue  S.  Vi£lor,  carre- 
four faindt  Seuerin , au  bout  du  Pont  S. 
Michel,  rue  de  Buffi,  au  parvis  itoftre 
Dame,  Cour  du  Palais , place  de  Greue, 
& place  Royale,  qui  font  les  lieux  defti- 
nez  pour  mettre  Fontaines  publiques, 
& faire  fluer  les  eauës  vcnans  des  iour- 
cesde  Rongis . Pour  nous  donner  ad- 
uis  en  quels  lieux  les  deriuations  & con- 
cclîionsdes  Fontaines  particulières  fe- 
ront faites,  & en  faire  fon  rapport,  pour 
iceluy  veu  eftre  par  nous  fait  reiglemét, 
tât  pour  le  prefcnt , que  pour  l’aduenir, 
le  rapport  dudit  GuUlaindu  Septé- 
bre  dernier,  de  la  vifîtation  par  luy  faite 
defdites  places  Si  lieux  cy-deflus  , aux 
fins  de  ladite  Ordonnance,  par  lequel  il 


s 

nous  donne  aduis  que  les  concelfions 
particulières  qui  ont  efté  oâroyées  & 
mentionnées  par  fondit  rapport , ne  fe 
peuuent  deriuer  & appliquer, tant  à pre- 
fent,  que  pour  l’aduenir,,lî  ce  n’cft  dans 
certains  augets  qui  feront  faits  dans  les 
referuoirs  publics , félon  &à  Fexemplc 
de  ce  qui  a efté  fait  & exécuté  près  la 
fallc  faind:  Louys  pour  la  beuuettedc 
la  grand’ Chambre  , prifonniers  de  la 
Conciergerie  du  Palais,  & autres  : Novs 
auons  ordonné  que  ledit  rapport  d’ice- 
luy  Guillain  fera  regiftre  au  Greffe  de  la- 
dite Ville,  pour  eftrc  fuiuy  & exécuté, 
félon  faforme  & teneur.  Fait  au  Bureau 
de  la  Ville  le  if  Odfobre 

CLEMENT. 


Signé, 
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fissæsîseüssæeBissssgesssîgess?  seseaesESÊgeffi 

O VIS,  par  la  grâce  de  Dieu, 
Roy  de  France  & deNauarre. 
Anostres-chers  & biê-aymcz 
les  Preuoft  des  Marchands  ôc  Efcheuins 
de  noftre  bonne  ville  dé  Paris,  Salut: 
Comme  ainfî  foie  que  de  tout  temps 
immémorial,  les  Rois  nos  prcdccefleurs 
ayenteuvnfoing  particulier  pour  dé- 
corer & embellir  les  lieux  & places  pu- 
bliques de  ladite  Ville  , ayansaceteffet 
permis  de  faire  venir  les,eauës  des  four- 
ces  des  Fontaines  eftansalenuirondes 
•villag  CS  de  Belle-viUe  rur  fablon,  &:de 
celuy  dic  lçjPré  &inâ;  Gcfqais,  à quoy 
Ton  n auroit  cfpargné  aucune  defpenfe, 
les^ayans  fait  conduire  en  tous  les  quar- 
tiers les  plus  elloignez  de  lariuiere  , & 
qui  font  incommodez  d auoir  des  eaues 
de  puits  qui  ne  font  bonnes  à boire , doc 
noftre  peuple  à rcccu  vn  grand  foulage- 


ment  jufques  à ce  que  depuis  quelques 
années  plufîeurs  particuliers , par  im- 
portunité, plus  pour  decoratiô  de  leurs 
maifons,  que  pour  vtilité,auroyent  ob- 
tenu tant  de  vos  predecefleurs , que  de 
vous,  grande  quantité  de  conceflîons,  à 
les  auoir  & percer  les  gros  tuyaux  & ca- 
naux publics , jufques  à vne  telle  profu- 
fion  que  nos  predecefleurs  Roys,tant 
Henry  IL  quenoftre  tres-honoré Sei- 
gneur & Pere , que  Dieu  abfoluc , vous 
auroyétenuoyé&addrcfle  lettres  pour 
retrancher  le  tout  ou  la  plus  grande  par- 
tie, en  remettant  au  public  ce  quiluy 
auroit  efté  ofté , eftimans  par  ce  moyen 
y auoir  eftably  vn  bon  ordre  àl’adue- 
nir,  ce  que  n’ayant  reiifli  a l’vtilité  pu- 
blique, èc  bon  deflèin  qu’ils  auoycnt,cn 
ce  que  nous  ayans  feeu  & recogneu  par 
les  plaintes  qui  nous  ont  efté  faites , de 
ce  qu’aucunes  Fontaines  publiques  font 
rendues  inutiles,  & à néant , & particu- 
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licrctncnt  celles  des  Religicufcs  del’A- 
ue Maria,  laquelle  comme eftanttres- 
haute , & d’autres  conceflîôs  très- baffes, 
quelque  loulagement  de  depenfe  que 
leur  ayez  fait,  ils  font  fix  mois  & plus 
fans  auoir  eauë , pour  à quoy  remédier 
nousauons  différé  de  voir  & faire  ap- 
porter vne  carte  entière  des  deriuations 
& conceflions  defdices  anciennes  Fon- 
taines, pour  eftre  icelles  retranchées, rei- 
glées  & réduites  en  meilleur  ordre  que 
parlepaffé,  &àprefent  queparnoftre 
libéralité  , nous  nous  ferions  refo- 

^ -i 

lus  pour  continuer  & conferuerà  no- 
ftre  peuple  la  commodité  qui  luy  auroic 
cité  procurée,  parlefoing  & affection 
de  nos  predeceffeurs  de  faire  venir  d’au- 
tres eauè’s  du  cofté  de  Rongis  , dont  il 
n eftoit  encores  venu  aucunes,  afin  que 
noftredite  bonne  Ville  en  tous  les  quar- 
tiers d’icelle,  tant  d’vn  cofté  que  de  l’au- 
tre de  la  riuiere  , & dans  la  Cité,  peut 

eftre 
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cftrc  foulagée  & accommodée  de  cet 
, clément  tant  neceflaire  pour  la  vie  dé 
l’homme, ce  qu’eftant  en  fin  reüflî  félon 
noftre  intention,  apres  vn  long  temps, 
& vne  grande  defpenfe,  en  telle  forte 
que  depuis  quatre  années  l’on  voit  fluer 
quantité  de  Fontaines  publiques  , & 
quantité  de  communautez  jouylTans 
del’eauëque  nous  leur  auons  liberale- 
. ment  accordée  à prendre  en  la  portion 
que  les  entrepreneurs  nous  font  obligez 
fournir  &liurer,  pour  lefquelles  con- 
duire 6c  deriuer  en  chacunes  des  mai- 
fons  en  particulier  , vous  nous  auriez 
donné  à entendre  que  pour  euiter  à pa- 
reils defordres  qui  font  furuenus  en  la 
conduite  6c  deriuationsdesconcellîôs, 
, au  fait  defdites  antiennes  Fontaines  de 
Belle-ville,  &du  PrefainétGeruais,  6c 
empefeher  qu’à  l’aduenir  les  eauës  defti- 
nées  au  public  ne  fulfent  altérées.  & de- 
ftournéesparlcsconcelTions  des  parti- 
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culicrs,  il  cftoit  neceflaire  d’ordonner 
&:arrcfterpourrcigle  infaillible  & in- 
uiolable,  tant  pour  le  paffé,&  le  prefent, 
que  pour  l’aduenir , que  les  conceflions 
des  particuliers  ne  fe  prendroient  plus 
fur  les  gros  tuyaux  & canaux  publics, 
ains  demeureroient  en  leur  entier , fans 
eftre  percez  ny  ou uerts  en  quelque  en- 
droit que  ce  foit , & que  lefdites  concef* 
fions  particulières  fe  prendroyent  dans 
les  reler uoirs  publics,  y eftablilfant  à cet 
effet  des  baffinets  pour  chacun  en  parti- 
culier, par  le  moyen  defquels  les  eauê’s 
feroyent  diftribuées  & deriuées  aux  par- 
ticuliers , fans  offence  des  canaux,  ou  al- 
teration de  l’eauë  publique  : lequel  rei- 
glemcnt  vous  auriez  depuis  fait  par  no  - 
ftre  commandement, dés  le  quinziefme 
Oâobre  mil  fix  cens  vingt-quatre , dot 
coppie  eft  attachée  fous  le  contrcfcel  de 
noftrc  Chancellerie,  duquel  auroyent 
ofté-lefdites  eaucs  de  Rongis  fournies. 


Il 


tant  au  publicj'qu  aux  particuliers , aucc 
contentement  d’vn  chacun  : Et  néant- 
moins  nous  fommes  aduertis  que  quel- 
ques particuliers  pour  fe  fauuer  & fou- 
lager  de  la  defpenfe  qu’il  leur  conuien- 
droit  faire  s’ils  auoyent  à prendre  de 
l’eauédansleldits  referuoirs  publics, fè 
préparent  rolliciter,&  preflent  qu’illeur 
îoit  permis  percer  le  gros  tuyau  & canal 
public,  pour  en  conduire  auec  moin- 
dres frais  en  leurs  maifons , les  portions 
qui  leur  font  concédées , ce  qui  feroit 
contreuenir  direéfement  audit  reigle- 
ment,  ou  pi  utoft  le  fubuertir, & retour- 
ner dans  la  melme  confufîon  defdites 
antiennes  Fontaines.  A ces  cavses. 
Nous  defîrans  le  bien  & foulagemcnc 
denosfujets,  & fingulierementdeno- 
ftre  bonne  Ville  de  Paris , laquelle  nous 
nous  fommes  elForcez  d’orner  autant 
qu’aucuns  de  nos  predeccflèurs , Si  re- 
cognoiflans  que  le  vray  moyen  de  con- 
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feruer  les  cauës  au  public,  & particulier, 
cft  d’obferuer  le  Rciglement  que  vous 
aucz  fous  noftre  bon  plaifir  fait  & arre- 
fté,  & apres  que  plufieurs  de  noftre  C5- 
feil  Ce  font  tranlportcz  aux  refcruoirs 
faits  par  voftre  fomg,pour  la  deriuatiô, 
& fubdiuifion  de  l’eauë  defdites  Fontai- 
nes de  Rongis  en  plulîcurs  cndroids  de 
noftredite  Ville  & faux  bourgs  d’icelle, 
ou  ilsauroyent  recognu  la  chofe  cftre 
eftablie  d’vn  trefbel  ordre  par  bafsi- 
nets  particuliers,  félon  la  quantité  des 
conceftlons:  Disons,  ftatuons,  or- 
donnons, voulons,  & nousplaift,  que 
ledit  Reigletnent  du  if  Ocftobre  16x4. 
foit-inuiolablcment  gardé  & obfcrué, 
tât  pour  le  prefen  t , que  pour  l’aducnir, 
&c  en  tant  que  befoing  feroit , Auons 
iceluy  agrée  & confirmé  agréons  &c5- 
firmonsjàcequeles  concelIîons&: dc- 
riuations  foyent  exécutées , conforme- 
ment à iceluy  : Vous  mandant  & enjoi- 


13  ^ 

gnant'dc  tenir  la  main  à i’cxccution  d’i- 
celuy,  &i  que  fi  aucunes  permiflions  de 
percer  & attacher  fur  le  gros  tuyau  a- 
uoyentefté  par  vous  autrement  accor- 
dées au  préjudice  dudit  Reiglement, 
Nous  les  auonsreuoquces  & annullées, 
& ne  voulons  quelles  fortent  aucun  ef- 
fet, à peine  de  s’en  prendre  contre  les 
donataires,  tant  pre(ens,qu’aduenir,  en 
leurs  propres  &priuez  noms,  & d’eftre 
tenus  des  dommages  & reparatiôs  qu’il 
conuiendra  faire  pour  cet  effet.  Si  vous 
mandons  que  ces  prerentes,6i  ledit  Rei- 
glemcnt,  vous  ayez  à faire  lire  & publier 
en  l’Hoftel  de  noftredite  V ille,  & enre- 
giftreraux  regiftres  d’icelle,  & tenir  la 
main  à l’execution , fur  les  peines  fufdi- 
tes  ; faifant  defences  à tous  les  officiers 
ayans  charge  defdites  Fontaines,  d’y  co- 
treuenir,  en  quelque  forte  & maniéré 
quecefoit:  Car  teleft  noftre  plaifir. 
. E)onné  à Paris,lc  15®  jour  de  luin , l’an  de 
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grâce  lôty.  Et  de  noftre  reigne  le  dix- 
huidiefme,  Signé,  LOVIS,  Et  plus  bas 
par  le  Roy  , Delomenie  , Et  fcellé  du 
grâd  fcel  de  cire  jaune, fur  limple  queue. 

ATous  ceux  qui  ces  prefentes lettres 
verront , N icolas  de  Bailleul , Che- 
ualier.  Seigneur  de  Vattetot  fur  la  Mety 
& de  Soify  fur  Seine,  Confeiller  du  Roy 
noftre  Sire,  en  fes  confeils  d’Eftat  & Pri- 
ué,'LieutenantCiuildc  la  Ville,  Preuo- 
ftc  & Vicomté  de  Paris , Preuoft  des 
Marchands , & les  Efeheuins  de  ladite 
Ville,  falut;  Sçauoir  faifons  que  veu  les 
lettres  patentes  du  Roy  données  à Paris, 
le  jour  de  luin  dernier,fîgnées  Lovis, 
& au  delTous,  Par  le  Roy  Delomenie,  & 
ftellees  fur  fimple  queué  decire  jaune, 
à nous  addrelTantes , par  lefquelles  & 
pour  les  caufes  & confiderations  y con- 
tenues, fa  Majefté  veut  & ordonne  que 
leReigicmentparnousfaitle  i fOdo- 


brc  i<îi4.  concernant  la  dîftribütion  des 
cauësà  plufîcurs  particuliers,  venans  des 
fources  & Fontaines  de  Rongis , foit  in- 
uiolablemét  gardé  & obferué,tant  pour 
le  prefent,que  pour  l’aduenir,  & en  tant 
quebefoingferoit  fadite  Majelléàice- 
luy  agrée,  ratifié  & confirmé  , à ce  que 
les  cbneefiions  particulières,  & deriua^ 
tions  foyent  exécutées , conformement 
àiceluy.  Nous  mandant  & enjoignant 
de  tenir  la  main  à l’execution  d’iceluy,& 
que  fi  aucunes  permilfions  de  percer  & 
attacher  fur  le  gros  tuyau  auoyent  efté 
par  nous,  ou  autrement  accordées , au 
préjudice  dudit  Reiglemet , fadite  Ma- 
jefté  les  a reuoquées  ôc  annullées , fans 
quelles  lortent  aucun  effet,  à peine  de 
s’en  prendre  contre  les  donataires , tant 
prefens,  qu’à  l’aduenir , en  leurs  propres 
. ôi  priuez  noms , & d’eftre  tenus  des  dô- 
mages  & réparations  qu’il  conuiendra 
faire  pour  cet  effet.  Nous  mandant  en 
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outre  de  faire  lire  & publier  audit  Hd- 
ftcl  de  V ille , & enregiftrer  aux  regiftres 
d icelle  lefditcs  lettres  & Rciglement,  & 
tenir  la  main  à l’executio , fur  les  peines 
fufditesjfaifantdcfenfes  à tous  les  offi- 
ciers, ayans  charge  defdites  Fontaines, 
d’y  contrcuenir,cn  quelque  forte  & ma- 
niéré que  ce  foit,  ainfî  que  plus  au  lôg  le 
contiennent  lefdites  lettres.Novs,ce  re- 
quérant le  Procureur  du  Roy  , & de  la 
Ville  : Ordonnons  que  lefdites  lettres 
patétes  cy-deflus  dattées , cnfemble  no- 
ftre  Reiglement  du  if  Odobre  11314.  fe- 
ront leuz,  publiez  au  Bureau  de  la  Ville, 
& regiftrez  és  regiftres  du  greffe  d’icelle, 
Dour  y eftre  fuiuis  & executez,felon  leur 
::orme&  teneur,  & conformement  a la 
volonté  de  ladite  Majefté.  En  tefmoing 
de  ce  nous  auons  mis  à ces  prefentes  le 
feelde  ladite  Preuofté  des  Marchands. 
Ce  fut  fait  & donné  au  Bureau  de  ladite 
Ville,  le  Védredy  30®  jour  de  Juillet  1617. 
Signé,  CLEMENT. 
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